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Cette dernière parole, empruntée à l'office propre de
saint Thomas d'Aquin, m'a engagé dans ma seconde pen-
sée. La préparation est faite : l'innocence du coeur, qui a
brisé avec tout sentiment désordonné, dispose saint Tho-
mas à la pureté de l'esprit qui voit la vérité sans erreur
comme sans incertitude. Après le mérite, la récompense,
et la récompense, selon la doctrine du Maître lui-même,est
ce que la théologie appelle le don d'intelligence. La vérité
dont je vous parle, est la vérité théologique, surnaturelle,
révélée,c'est-à-dire la vérité que nous croyons sans la com-
prendre, et dont nous avons, par la foi, la certitude abso-
lue, sans pouvoir jamais en posséder l'évidence. Aussi
l'intelligence humaine, livrée à elle-même et à elle seule,
ne saurait assentir à ces vérités ; il faut que la volonté,
échauffée par l'amour de Dieu,force l'intelligence humaine
à ouvrir à la vérité les portes intimes de son adhésion. Ce-
pendant, si tous les esprits humains sont condamnés à
l'obscurité, il en est qui reçoivent de Dieu le don de péné-
trer dans ces profondeurs de la foi, d'y jeter plus de lumiè-
re, j'allais dire d'y voir un peu clair. Grâce au don d'in-
telligence, ce n'est pas seulement,dans ces esprits,une cer-
titude d'adhésion,c'est,disent les théologiens, une certitude
presque d'instinct,une certitude d'expérience qui fait qu'au-
cune difficulté n'arrête, qu'aucune erreur ne surprend, et
que l'âme, aimant sa foi et croyant son amour, reste tou-
jours immuable dans la vérité comme dans la charité.


